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où on “ laissa, ajoute-t-il, un commandant et une gar­
nison suffisante qui acheva de mettre les travaux en 
état. ” Il n’est pas question encore d’aumônier. Pour­
tant il serait bien étonnant que le Récollet Leclercq 
eût omis de noter la présence d'un de ses confrères 
dans cette expédition ; d’autant plus qu’il va mainte­
nant nous faire assister au départ de Québec de celui 
qui sera le premier aumônier du fort de Catarakoui :

“ Cependant, comme le Révérend Père Eustache 
Maupassant était arrivé de France en qualité de Supé­
rieur de la Mission, le Révérend Père Gabriel de la 
Ribourde fut destiné pour premier missionnaire du fort 
Frontenac. ” Leclercq nous apprend que notre Récollet 
fut destiné au fort de Catarakoui par son successeur 
et après l’arrivée de celui-ci. A quelle date le Père 
Maupassant se trouva-t-il à Québec ? L'Histoire chrono­
logique de la Province de Saint-Denys répond : en 1673. 
Cela ne suffit pas. Frontenac n’avant quitté Montréal 
pour son voyage qu’à la fin de juin, on pounait, en 
hâtant un peu les choses, faire arriver le Père Mau- 
passant vers la fin de mai ou au commencement de 
juin ; ce qui donnerait assez de temps au Père de la 
Ribourde pour aller rejoindre Frontenac.

Mais si nous en croyons Latour, (1) le Père Mau- 
passant fit la traversée avec M. De Bernières, grand 
vicaire de Mgr de Laval, et curé de Québec, passé en 
France l'année précédente. (2) Pendant son absence 
M. DesMaizerets le remplaça dans sa charge de curé 
et en prit le titre, se disant dans les actes du regis­
tre de Notre-Dame-de-Québec, curé de Québec. Or 
M. DesMaizerets garde ce titre jusqu’au 9 de septembre 
de 1673 ; et il entre au registre des actes faits par 
d’autres prêtres jusqu’au 18 septembre inclusivement. 
M, De Bernières reparaît au registre en sa qualité de

( 1 ) Mémoires sur la vie de M. de Laval% p. 206.
(2) L'abbé Aug. Gosselin. Mgr de Laval, vol. 1er, p. 646.


